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COMITE DE DEFENSE DES SITES DE LA FORET-FOUESNANT 

Dans notre dernier numéro (p . 429) nous avons relaté les suites qu'a 
eu notre initiative de diffuser la pétition du Comité de Défense de La Forêt­
Fouesnant. Faute de place nous n 'avons pas pu donner les renseignements sur 
cette Association, comme nous entendions le faire. Par contre, un court texte 
es t paru (p. 432) sur une société voisine : l' « Association pour la sauvegarde 
du Pays Fouesnantais ». Afin d'éviter toute confusion dans l'esprit des lec­
teurs, nous rappelons que Fouesnant et La Forêt-Fouesnant sont deux com­
munes limitrophes. Les défenseurs des sites de ces deux localités luttent côte 
à côte contre deux projets différents dans leurs modalités, mais similaires 
dans leurs buts : réaliser une opération immobilière financièrement rentable 
pour les promoteurs, sur ce qui é ta it autrefois le domaine public maritime. 

L'Assoc iation de Fouesnant ayant déjà été présentée, c'est celle de La Forêt-
Fouesnant que nous présentons aujourd'hui : 

« Comité de défense des sites de La Forêt-Fouesnant » 
Siège social : Kermoor, 29 S - La Forêt-Fouesnant. 

Section de l'Association nationale « Les droits du Piéton >>. Création 
28 février 1970. 

Présidente Mlle C. DE POULPIQ~UET. 

Secrétaire : M. M. PAOLI. 

Buts : Aider et faciliter, toujours en harmonie avec les Sites, la conser­
vation, l'aménagement, l'embellissement de La Forêt-Fouesnant. En fait, le 
Comité a été constitué pour s'opposer au projet d'aménagement entrepris par 
la S.A.T.F.I. (Société d'Economie mixte pour l'Aménagement touristique du 
Finistère). Celle-ci fait partie de la Société centrale pour l'équipement du 
territoire (S .C.E.T.), filiale de la Caisse des Dépôts. 

Le role de la S.A.T.F.I., dont le capital est détenu en majorité par les 
communes et le département, est d'intervenir dan s le s opérations immobi­
lières et d'aménagement d'une certaine importa nce. 

Dans le cas de « Port-La-Forêt >>, dont les architectes sont MM. LE CouTEUR 
et LE BERRE, le Comité d e défense a dénoncé une série d'irrégularités adm i­
nistratives. 

A. L. 

ACTIVITÉS DE LA SOCIÉTÉ 

SECTION D'ILLE-ET-VILAINE 

Comme chaque année, la section d'Ille-et-Vilaine s'est manifestée par des 
activités touchant à des domaines très divers. Nous retiendrons notamment 
l'organisation ou la participation des expositions, le prêt d'une exposition 
itinérante, la mise au point et la diffusion de tracts d'information, la parti­
cipation a ux travaux de l'I.C.C.P., des conférences, des sorties. 

Expositions : 

La première d'entre elles a été organisée à partir de maquettes prêtées 
par l'Institut Suédois. Cette exposition intitulée « Evolution et Aménagement 
du Paysage en Suède » a été montée grâce à l'aimable collaboration du 
Cercle Naturaliste des Etudiants de Rennes, dans le grand Hall du Complexe 
scientifique de Beaulieu du 15 a u 31 j anvier 1972, puis dans le Hall de 
l'O.R.T.F. pendant la première semaine de février. 

La seconde exposition intitulée « L'Eau ct la Vie » a été organisée par 
la S.E.P.N.B. en collaboration avec l'Ecole Nationale Supérieure de Chimie et 
l'Ecole Nationale de la Santé Publique à l'a ide de pannea\Ix provenant du 
Palais de la Découverte, de l'Agence financière du Bassin Loire-Bretagne et 
d e plusieurs maquettes provenant de firmes diverses. Cette exposition placée 
sous le Haut-Patronage de plusieurs personnalités régionales et départemen­
tales s'est tenue du 9 au 24 mars 1972 dans l e Hall de la Maison de la Cul-
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ture et dans le salon d'accueil de l'U.E.R. d'Odontologie. Cinq conférences ont 
été organisées à cette occasion sur les problèmes de l'eau. 

La troisième exposition entièrement montée et organisée par la S.E.P.N.B. 
s'est tenue pendant la Foire-Exposition de Rennes du 29 avril au 8 mai 1972 
sous le bâtiment Radôme dans un stand mis aimablement à notre disposition 
par le Comité de la Foire. La Fédération de pêche d'Ille-et-Vila ine et l a pisci­
culture de Feins dirigée par M. BARBIER nous ayant a imablement prêté diver­
ses espèces de poissons, la présentation de cenx-ei dans des aquariums de 
grande capacité a permis d'attirer une foule nombreuse vers notre stand. 

Enfin la section locale, grâce à des étudiants bénévoles, a pu participer 
à l'exposition horticole qui s'est déroulée sous le Pavillon des Lices les 21 
et 22 octobre 1972 en présentant une quinzaine de panneaux sur la protection 
de la Nature. 

L'exposition itinérante montée en 1970 et composée de plus de 50 pan­
neaux sur la protection de la Nature a poursuivi son p ériple à travers la Bre­
tagne en étant présentée, soit globalement, soit partiellement, dans plusieurs 
villes bretonnes dont Brest, Dinard, Combourg, Rennes, etc ... 

Mise au point et diffusion de tracts d'information : 

La section locale, à la demande du délégué régional à l'environnement, 
M. JuLIENNE, a mis au point un tract d'information sur les Rapaces. Ce tract 
diffusé à plus de 5 000 exemplaires a reçu l'approbation de la Fédération de 
chasse d'Ille-et-Vilaine et doit être réédité. Un tract mis au point par un 
élève-ingénieur de l'Ecole Nationale d'Agronomie de Rennes intitulé : « Les 
insecticides et la production laitière » a été diffusé à plus de 2 000 exem­
plaires dans le cadre de la Foire-Exposition de Rennes (1). 

Journées d'information sur l'environnement organisées par l'I.C.C.P. 

La S.E.P.N.B. a participé aux travaux préliminaires d'organisation des 
journées d'information sur l'environnement mises au point par les membres 
du groupe Intervention-Conseil a uprès des Collectivités publiques. 

Conférences : 

Plusieurs conférences ont été effectuées à l'occasion soit de manifestation, 
soit de demandes de la part d'organismes. Parmi celles-ci, retenons une confé­
rence intitulée « Mécanismes écologiques et prise de conscience collective » 
prononcée à Mûr-de-Bretagne dans le cadre des Journées d'Information de 
l'I.C.C.P., dans les Côtes-du-Nord en janvier 1972 ; puis dans la même localité 
en septembre dernier devant des animateurs appartenant au groupe « Jeunesse 
et loisirs ». La même conférence a également été donnée à Rennes en juin 
1972 devant des animateurs socio-culturels provenant de différents départe­
ments. 

Sorties 

Les sorties connaissances de la Nature se sont poursuivies. Trois d'entre 
elles ont connu un vif succès (70 à 80 participants à chaque fois) : 

30 janvier : Baie du Mont-Saint-Michel (Ornithologie) 
16 avril : Milieu marin et préhistoire (Locmariaquer) 
14 mai : Ornithologie et Botanique (Cap Fréhel) 

Autres manifestations : 

La section locale tente actuellement de sauver la dernière dune d'Ille-et­
Vilaine située près de la Pointe du Meinga, menacée comme b eaucoup de zones 
du littoral breton par une urbanisation intempestive, en faisant circuler une 
pétition qui, jusqu'à présent, a recueilli plus de 1 000 signatures individuelles 
et celles de 25 associations pour la plupart bretonnes et représentant près 
de 7 000 signatures. 

J.-C. LEFEUVRE - B. LE GARFF. 

(1) Le texte sur les talus publié p ar la S.E.P.N.B. a été réédité et a 
fait l'objet d'une large diffusion au cours des manifestations précitées. 
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SECTION DE LA MANCHE 

Comme les années précédentes, b Section de la Manche a organisé en 
1972 des journées d'études dans la nature qui ont remporté un grand succès 
à Gatteville les 29, 30 avril et 1er mai, à Vauville les 7 et 8 octobre, à 
Hautteville-sur-Mer du 28 octobre au 1er novembre. 

Elle a organisé a ussi : 
- le recensement des oiseaux échoués sur les côtes du département de 

la Manche, en contribution à une étude générale sur la pollution du littoral ; 

- le dénombrement des oiseaux marins nicheurs à Chausey et à l'Ile-de­
Terre à Saint-Marcouf. 

Elle a participé à des expositions de protection de la nature 
bourg, à Marigny, à la Foire-exposition de Saint-Lô. 

à Cher-

Elle a assuré l'entretien et la surveillance des réserves naturelles du Nez­
de-Jobourg, de Saint-Marcouf et de la Mare de Vauville. Pour cette dernière 
réserve, nous avons bénéficié d'une subvention attribuée par la Compagnie 
Esso dans le cadre de l'opération « Animaux en péril ». Grâce à cette sub­
vention, nous allons pouvoir réaliser un aménagement discret qui facilitera 
au public l'observation des oiseaux sur le plan d'eau, et nous pourrons peut­
être également agrandir un peu la réserve. 

Un travail d'étude pour la protection des richesses naturelles du littoral 
est en cours ; nous espérons réaliser la publication d'un fascicule sur ce 
sujet prochainement. 

Lucienne LECOURTOIS. 

NOTES 

LA FURONCULOSE DES SALMONIDÉS 

Quoique l'U.D.N. (1) soit une épizootie grave et le plus souvent mortelle, 
elle semble n'avoir qu'un caractère cyclique. Et il est certain que sur une 
longue période la furonculose cause plus de ravages que l'U.D.N. 

Si la furonculose est vaguement connue ùes pêcheurs et d es gardes-pêche, 
peu d'entre eux se rendent compte à quel point ses m anifestations sont sem­
blables à celles de l'U.D.N. 

La furonculose est une maladie bactérienne provoquée par un minuscule 
bacille (Aeromonas salmonicida). Celui-ci peut survivre pendant des années, 
en petit nombre, dans les tissus des truites, des saumons et d'autres pois­
sons d'eau douce. On ne sait pas très bien pourquoi cette épizootie peut 
soudain se déclarer, mais deux facteurs semblent favoriser ses explosions 
soudaines · : d'une part, une grande densité de poissons concentrés dans un 
bassin ; d'autre part, une température douce avec une eau très basse à l'épo­
que du frai des salmonidés. Dans c.e dernier cas, seuls les poissons sexuelle­
ment matures sont atteints. 

On observe d es boursouflures et des petites pustules rouges sur le dos 
ou autour de l'anus du poisson. Puis ces lésions de la peau sont infectées 
par des champignons du genre Saprole·gnia (nommés encore « mousse » ), de 
sorte que la peau est envahie de la même façon que pour les lésions pri­
maires de l'U.D.N. Cependant, les premières lésions de l'U.D.N. sont presque 
exclusivement confinées à la tête, ce qui est rarement le cas de la furonculose. 

P. PHELIPOT. 

NOUVELLES OBSERVATIONS DE CIGOGNES DANS LE COTENTIN 

En 1971 un couple de Cigognes blanches (Ciconia ciconia) avait nidifié 
dans le marais de Crosville-sur-Douves. La femelle avait malheureusement 

(1) Voir article de J. P. STEVENSON (p. 11). 


